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JÉSUS A DU GOÛT: IL VIENT CHEZ NOUS!

À l’occasion de Noël et du Nouvel An, je vous offre mes voeux de paix, de joie et de santé. Que pour
vous et pour tous les vôtres, ces jours soient des moments inoubliables dans la plus grande
simplicité, la tendresse, la fraternité, le pardon et la solidarité.
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À l’approche du Congrès eucharistique international de Québec, il fait bon redire qu’au jardin de
Dieu, c’est plein de joie, puisqu’il nous est possible de nous nourrir de l’Eucharistie. Si ce n’est pas
encore fait, je vous invite à relire la cinquième partie de mon quatrième livre, publié en avril dernier.
Si l’on redécouvrait l’immense richesse d’une messe, on s’y précipiterait chaque dimanche avec joie
et sans retard! Après nos célébrations eucharistiques, notre visage aurait un air de résurrection, de
miséricorde et de bonheur. L‘Emmanuel que nous célébrons en ce jour de Noël, continue à demeurer
parmi nous jusqu’à la fin des temps.

IL A DU GOÛT!

De toute éternité, le Seigneur a voulu faire de notre coin de pays une terre sainte où il se plaît à
demeurer. On peut vraiment dire que Jésus a vraiment du goût. Non seulement il a voulu venir en
Palestine il y a 2007 ans, mais depuis plus de 200 ans, il est venu au Madawaska, depuis plus de 140
ans, il est venu en Victoria et depuis 100 ans, en Restigouche. Depuis quatre cents ans, il habite
Québec; depuis 125 ans, il habite mon pays natal, Saint-Odilon, que nous fêterons en juillet prochain.
Dans un décor magnifique, au coeur d’une nature qu’il fait bon contempler et pour laquelle nous
devons le remercier chaque jour, Dieu nous place devant ce grand mystère de l’Incarnation. Jésus
a voulu demeurer parmi nous: il est vraiment l’Emmanuel, Dieu-avec-nous. Et il ne cesse de nous
le redire: « Voici que je suis avec vous jusqu’à la fin des temps. » Nous qui avons été appelés par
Dieu, convoqués par Dieu, rassemblés par Dieu, nous qui avons été baptisés et confirmés, nous
formons le Corps du Christ.

DISCERNER JÉSUS DANS L’ASSEMBLÉE ET LA PAROLE

Si nous ne pouvons pas discerner Jésus dans l’assemblée de frères et de soeurs que nous formons,
comment pourrions-nous le reconnaître dans le pain et le vin consacrés? C’est cette même foi en
Jésus qui rend possible de le reconnaître dans l’assemblée réunie et l’eucharistie offerte. Nous ne



sommes pas n’importe qui, n’importe quoi, mais sans mérite de notre part, nous sommes le Corps
du Christ. Une communauté chrétienne se doit d’être ouverte à tous, jeunes et moins jeunes, chaque
personne a sa place dans cette assemblée: Jésus est venu donner sa vie pour toute l’humanité. Après
avoir été accueillis comme membres du Corps du Christ, nous sommes maintenant prêts à accueillir
la parole de Dieu. Pour nous disciples de Jésus, cette Parole est importante parce qu’elle éclaire nos
vies et qu’elle est source d’espérance. C’est pourquoi, à la messe ou à une liturgie de la Parole, nous
ne la disons pas n’importe comment. Nous l’écoutons comme nous écoutons les mots de quelqu’un
qui nous est cher. Cette parole de Dieu, nous sommes invités à l’accueillir et à y répondre, nous
sommes invités à en vivre, car c’est le Verbe de Dieu, ce Verbe qui s’est fait chair pour nous.

SUR NOS CHEMINS

Comme c’est important d’écouter cette parole de Dieu! Vous vous rappelez cette longue marche de
Jésus avec ses disciples sur le chemin d’Emmaüs. À ces disciples attristés et découragés, Jésus prend
le temps d’expliquer les Écritures et de leur révéler tout ce qui le concernait. Ne fallait-il pas qu’il
souffrit tout cela pour entrer dans la gloire? Et Jésus leur explique si bien les Écritures que leur coeur
devient tout brûlant. Mais Jésus n’a pas toujours eu un tel succès, cela peut encourager prédicateurs,
parents et catéchètes: lorsqu’il a commencé à leur expliquer qu’il était le Pain de Vie, l’assemblée
s’est réduite à une douzaine de personnes; on dirait aujourd’hui que l’église s’est tellement vidée que
Jésus a demandé à ses apôtres: « Et vous aussi, allez-vous partir? » Et Pierre répondit: « À qui irions-
nous, tu as les paroles de la vie éternelle! » Si la fête de Noël, si le Congrès eucharistique
international nous faisaient redécouvrir que seul Jésus a les paroles de vie, les paroles éternelles,
peut-être que notre attachement à sa personne et à son Église se ferait encore plus tangible! Comme
je souhaiterais que la merveille d’Emmaüs se répète pour tous ceux et celles qui entendent la Parole
de Dieu: qu’elle puisse atteindre leur coeur, le réchauffer et vibrer selon le coeur de Jésus. Lorsque
nous participons à une liturgie de la Parole, puissions-nous accueillir vraiment Jésus, Parole de Dieu,
Verbe incarné: c’est lui qui vient encore réchauffer le coeur des humains que nous sommes.

LA MERVEILLE DEVANT NOS YEUX

À chaque célébration eucharistique, le pain et le vin deviennent, par l’action de l’Esprit, le corps et
le sang de Jésus. C’est ce grand mystère de l’amour de Jésus, la merveille qu’il a inventée pour nous:
« Celui qui mange ma chair et boit mon sang a la vie éternelle et moi je le ressusciterai au dernier
jour. En effet, ma chair est la vraie nourriture et mon sang la vraie boisson. » Le pain vivant, le pain
de vie, il est aujourd’hui proposé comme objet de nos louanges. Louons-le à voix pleine et forte, que
soit joyeuse et rayonnante l’allégresse de nos coeurs!

MANIFESTONS LE CORPS DU CHRIST

Les prêtres ont un ministère extraordinaire: ils sont chargés de faire eucharistie et de révéler à nos
communautés qu’elles forment le Corps du Christ. Les religieux et les religieuses sont chargés de
révéler la fraternité que nous avons en Jésus notre Sauveur, de révéler Jésus dans sa pauvreté, dans
son obéissance et sa chasteté. Nos frères et nos soeurs qui sont unis par le sacrement de mariage ont
reçu une mission extraordinaire: par leur amour de tous les jours, ils révèlent à notre monde l’amour
de Dieu pour son peuple. Nous tous qui avons été baptisés, confirmés et nourris de l’eucharistie,



nous sommes invités, à l’occasion de Noël et du Congrès eucharistique international, à renouveler
notre engagement de témoigner par toute notre vie, spécialement auprès de nos soeurs et nos frères
les plus démunis, de la présence de Jésus ressuscité au coeur de notre monde. Oui, Jésus a vraiment
du goût: il vient habiter au coeur de notre coeur.

 Avec affection et bénédiction.

+ François Thibodeau, c.j.m.
 Évêque d’Edmundston


